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Montbéliard La Poste - pôle véhicule du futur - Mobypost - véhi-
cule électrique
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Société La direction régionale de La Poste assure que les points de contacts seront tousmaintenus.

«Enfin,undialogueconstructif»
LE PREMIER à s’en réjouir
est Daniel Cassard, président
de la Commission départe­
mentale de présence postale
territoriale (CDPPT). « Enfin,
nous avons un vrai dialogue
constructif avec La Poste. Par
le passé, nous avons vécu de
nombreuses situations con­
flictuelles, des fermetures de
bureau intempestives », note
le président de l’Association
des maires ruraux du Doubs.

Cette « réconciliation » tient,
notamment, à l’arrivée du
nouveau directeur régional.
Mohamed El Gadhi, 50 ans,
qui prend les rênes de l’entre­
prise, assure qu’il fera la diffé­
rence sur le plan humain : « Je
fonctionne dans la transpa­
rence, le respect, la confian­
ce ». Le directeur régional
veut poursuivre la concerta­
tion avec les élus tout en ga­
rantissant la pérennité du ser­
vice. Ainsi, affirme­t­il,
« aucun des 446 points de con­
tact régionaux (NDLR : bu­
reaux, agences postales com­
munales, relais­poste) ne
fermera ».

Le bureau de Dasle, qui avait
fermé ses portes, est aujour­
d’hui rouvert. Par ailleurs, une
enveloppe financière très im­
portante (2.150.000€) est con­
sacrée, depuis deux ans, à la
rénovation des antennes :
« En dehors du fonds de péré­
quation et en terme de condi­
tions de travail », précise Mo­
hamed El Gadhi.

Grâce au fonds de péréqua­
tion postale (qui intervient en
zone urbaine sensible et en
milieu rural), l’évolution est

également sensible (lire ci­
contre). De quoi encore satis­
faire les membres de la
CDPPT dont les objectifs sont
de gérer ce fonds et le main­
tien des points de contacts :
« Nous sommes aussi là pour
faire remonter les problè­
mes », souligne Daniel Cas­
sard. Les partenaires s’étaient
réunis hier à Audincourt pour
rappeler leur attachement au
servicepublic.« Il fautveillerà
une politique d’aménagement
du territoire », martèle le sé­
nateur­maire Martial Bour­
quin. « Nous avons un rôle de

vigilance. La Poste ne peut pas
évoluer toute seule. Nous de­
vons travailler collective­
ment », ajoute Joël Mathurin,
secrétaire­général de la pré­
fecture.

LaPostesemetauvert
Autre thème abordé lors de

la conférence de presse : le
projet « MobyPost » dévelop­
pé, pour la première fois au
niveau national, dans le
Doubs (notre article du 2 août
2012). « Nous travaillons à la
conception de cinq véhicules
fonctionnant à l’hydrogène et

à la pile combustible », rap­
pelle Karine Théa, directrice
régionale du Courrier.

L’entreprise, qui s’engage
depuis quelques années dans
une démarche de responsabi­
lité sociale, a choisi Audin­
court (plate­forme de distri­
bution du courrier) pour cette
expérimentation à but écolo­
gique. « L’objectif est de rédui­
re de 20 % les émissions de
CO2 d’ici 2015 », poursuit ­elle.

Courant 2013, les facteurs de
la commune feront donc leur
tournée à bord de ces cinq
nouveaux véhicules propres

actuellement à l’étude. Pour
cela, La Poste s’entoure de
plusieurs partenaires et en­
treprises européens. « Nous
prévoyons de renouveler l’ex­
périence, ensuite, dans le Jura,
à Lons­le­Saunier, avec cinq
autres véhicules. L’investisse­
ment total pour ces 10 voitures
est de 8 millions d’euros », ap­
puie Philippe Barbe, délégué
régional du groupe Poste en
Franche­Comté. Les facteurs
sont activement associés au
projet : « Ces véhicules seront
ergonomiques »,conclutKari­
ne Théa. AudeLAMBERT

K Le maire Martial Bourquin se réjouit du « projet international MobyPost ». Photo Francis REINOSO

Nombreuses
rénovations
E Grâce au fonds de péréqua­
tion postale, huit bureaux de
poste ont été rénovés dans le
Doubs pour la période
2008/2011. Budget total :
545.000€. Sur la période
2011/2012, des travaux ont
été réalisés dans 12 autres
bureaux. Budget attribué :
1,4 million d’euros. « On fait
de plus en plus de très grosses
opérations », note Philippe
Barbe.

E Concernant le volet envi­
ronnemental, 30 % des tour­
nées motorisées en Franche­
Comté sont effectuées avec
des véhicules électriques.
Pour le projet MobyPost,
l’entreprise publique s’entoure
de plusieurs partenaires : le
pôle Véhicule du futur de
Montbéliard, l’Université
technologique de Belfort­
Montbéliard (UTBM), l’Institut
Pierre­Vernier de Besançon…

Evasion d’un condamné àGrand­
Charmont

Il casse son fil à lapatte

LA LIBERTÉ. Par essence,
tout homme y aspire. Alors,
quand celle­ci vient à lui
être confisquée, pour une
raison ou pour une autre, le
naturel revient, dare­dare,
au galop. Majid, aujourd’hui
âgé de 32 ans, en a offert une
épidermique illustration.
Condamné à de la prison
ferme pour une histoire de
violences aggravées, il voit
néanmoins s’éloigner la
perspective de devoir purger
sa peine dans une prison.

Les barreaux, la promis­
cuité, l’univers clos carcéral
lui seront évités. En lieu et
place, un fil à la patte. En
d’autres termes, un bracelet
électronique dont la finalité
est de s’assurer que le con­
damné demeure bien dans
le périmètre qui lui est im­
parti.

Le dispositif est posé à sa
cheville le 9 juin 2011. Deux
jours plus tard, Majid n’en
peut plus et décide de s’af­
franchir, au propre comme
au figuré, de ses chaînes.

Ce qui, du point de vue de
la loi, est purement et sim­
plement considéré comme
une évasion.

Un mandat d’arrêt est lan­
cé contre lui onze jours plus
tard. Et le 24 novembre 2011,
cet habitant de Grand­Char­
mont est condamné à six
mois de prison ferme pour
cette évasion, doublée de la
destruction du bracelet.

Le trentenaire a décidé de
faire opposition au juge­
ment. D’où son retour à la
barre, jeudi. Dans la peau
d’un homme nouveau.

Devant les enquêteurs qui
l’avaient interpellé, il s’était
montré fort peu coopératif.
« Puisque je n’ai pas le droit
de fumer, je ne réponds pas
aux questions ». Clair et net.

Tels furent ses seuls et uni­
ques mots lors de son audi­
tion.

« Je consommais entre 2
et 3 grammes d’héroïne
par jour »

« À l’époque j’étais en
manque. Je consommais en­
tre deux et trois grammes
d’héroïne par jour. Il me fal­
lait ma drogue. C’est pour ça
que j’ai cassé le bracelet. Et
puis je m’étais embrouillé
avec ma copine et mes pa­
rents », explique­t­il à la
barre du tribunal.

Il dit avoir changé d’air
« pour m’éloigner de tout
cela » et assure avoir retrou­
vé le droit chemin, du côté
de Perpignan où il a élu do­
micile.

Une attitude et des expli­
cations qui conduisent la
procureur à revoir considé­
rablement le quantum de la
peine. Des six mois initiaux,
elle réduit la voilure à un
mois. « Je remercie mada­
me », dit poliment le préve­
nu.

À l’évidence, le tribunal est
encore plus enclin à faire
preuve de mansuétude.
C’est ainsi que le président
Troilo lui tend une perche :
« Et si le tribunal envisageait
un travail d’intérêt général,
vous seriez d’accord sur le
principe ? ».

Le « oui » fuse i l l ico.
Autant dire qu’il n’aura pas
fallu longtemps aux magis­
trats pour s’orienter sur cet­
te voie­là. Majid devra ac­
complir 200 heures de
travail d’intérêt général.

De là à en déduire que le
travail rend libre comme un
sinistre slogan le procla­
mait…

SamBONJEAN

Tribunal Le « bon » papy consultait des
sites pédo­pornographiques

«C’était juste
par curiosité »
AVEC SON AIR de bon papy,
ce grand­père de quatre pe­
tits­enfants cachait bien son
jeu… Ses pulsions malsai­
nes ont été mises à jour par
un gendarme. Cet enquêteur
d’Amiens, en congé­mala­
die, s’aperçoit que de nom­
breuses personnes, dans
toute la France, se sont con­
nectées à un site pornogra­
phique japonais. Il se trouve
que, sur celui­ci, s’affichent
des pop­up (lien ou fenêtre)
qui permettent d’accéder à
des images pédo­pornogra­
phiques.

Le gendarme alerte aussi­
tôt ses collègues spécialisés
dans la cybercriminalité.
« Trois cent quarante­cinq
personnes vont être inter­
pellées », relève le président
Troïlo. Parmi elles, ce brave
retraité qui habite dans la
vallée du Rupt. Depuis au
moins huit ans, il consulte, à
l’abri des regards et de son
épouse, des photos à donner
la nausée.

Chez lui, l’homme a même
inscrit la référence de cer­
tains sites sur des feuilles…
« C’était juste par curiosité.
Je le reconnais. J’ai été assez
naïf », souligne, honteux
mais un brin désinvolte, le

sexagénaire. Une explica­
tion dont ne se satisfait pas
le magistrat. « Si c’est de la
curiosité, pourquoi vous y
retourniez ? Quand on est
un adulte et que l’on voit ces
photos, ça donne envie de
vomir ! ».

La procureure Brunisso
stigmatise aussi ce compor­
tement déviant et la mauvai­
se foi, des prévenus, en gé­
néral, dans ces dossiers :
« La vision de ces photos est
insupportable. Derrière, il y
a des enfants violés, filmés.
Si on y retourne, c’est que
l’on est attiré. Mais aucun ne
le reconnaît… » Et de requé­
rir un an de prison avec sur­
sis. Comme c’est souvent le
cas, l’expert­psychiatre, qui
s’est entretenu avec le
voyeur, n’a pas décelé de
tendances pédophiles. Le
spécialiste explique son atti­
tude par les troubles de l’an­
dropause, les dysfonction­
n e m e n t s s e x u e l s , l a
frustration.

Dans ses auditions, l’hom­
me a expliqué qu’il avait dé­
couvert sur la toile tout un
monde sexuel qu’il ne con­
naissait pas.

Jugement du tribunal : huit
mois de prison avec sursis.

AudeLAMBERT

Aménagement JacquesHélias l’a évoqué jeudimatin

Unprojetmirifique
auxGros­Pierrons
INVITÉ DE LA DEUXIÈME
matinale de GDF­Suez par
Gilles Simoncini, son délé­
gué général pour le Grand­
Est, Jacques Hélias, prési­
dent de PMA, était sur le
gril, jeudi matin, face au club
des partenaires du FCSM.

L’interrogatoire a permis
d’aborder les grands enjeux
de l’agglomération à l’hori­
zon 2020. Une thématique
engagée par Pierre Mosco­
vici à son arrivée dans le
fauteuil de président de
PMA et qui se décline en
quatre volets : l’éco­agglo­
mération, la mutation éco­
nomique, les bonnes condi­
t i o n s d e v i e e t
d’épanouissement et un bon
ancrage dans l’Aire urbaine.

« Est­ce que Sochaux
­Montbéliard aura long­
temps les moyens de se
payer une équipe de ligue 1,
de coller au peloton ? », a at­
taqué Gilles Simoncini. « Un
jour ou l’autre, il faudra une
réforme au niveau national,
voire européen. Car on est
dans une spirale et on ne
pourra pas suivre. Aujour­
d’hui, le championnat est
faussé par des clubs qui
tombent dans la démesure »,
a répliqué Jacques Hélias,
qui a lancé « un appel à tous
les partenaires publics et
privés pour organiser une
grande réforme. Car on ne
peut pas aller plus loin. Si on
arrive à stabiliser, ce sera
déjà bien ».

Inquiet, Gilles Simoncini a
insisté : « PSA et le FCSM
sont deux locomotives et
tout le monde a intérêt à ce
qu’elles ne s’arrêtent pas,
non ? » Le président de
PMA a précisé : « Dans les
médias, on ne parle jamais
du pays de Montbéliard, on

parle de Bonal, on parle du
FCSM. Il y a un problème de
communication ». L’idée de
changer le nom du club a été
évoquée : « Il faut qu’on
trouve une nouvelle formu­
le », a en tout cas insisté Jac­
ques Hélias.

Quel projet auxGros­
Pierrons ?

En une heure et demie,
Gilles Simoncini a successi­
vement cuisiné son invité
sur le logement, les trans­
ports, la santé, le développe­
ment de l’université de la re­
cherche, de l’industrie. « Il
faut tout faire pour que les
gens qui t rava i l l en t à
Montbéliard, dont beaucoup
viennent de l’extérieur,
puissent aussi vivre et dor­
mir à Montbéliard », lance
Jacques Hélias, évoquant la
possibilité d’une taxe sur les
quelque 125 à 150 logements
vacants recensés à Montbé­
liard, afin d’inciter leurs
propriétaires soit à les réno­
ver, soit à les vendre à des
promoteurs afin d’étoffer
l’offre.

Au chapitre du commerce,
c’est sur le ton de la confi­
dence, que Jacques Hélias
fait mine de lever le voile sur
un projet de grande ampleur
dans la zone des Gros Pier­
rons. « Ce sera du jamais vu,
un peu sur le modèle de
l’Atoll implanté au nord
d’Angers par le promoteur
immobilier Philippe Journo,
patron de la compagnie de
Phalsbourg », révélera uni­
quement le président, ajou­
tant : « Un projet dédié au
bricolage et à l’équipement
de la maison ».

Jacques Hélias doit rece­
voir le promoteur le 6 mars à
Montbéliard pour mettre le
dossier entièrement à plat.
« Ce sera une nouvelle vitri­
ne de Montbéliard, visible
depuis l’autoroute, dans les
deux sens », a encore indi­
qué l’élu, qui se réjouit à
l’idée que le promoteur ait
accepté « de faire passer le
réseau de bus à très haut
niveau de service en plein
milieu ! »

Il suffit de consulter le site
de la compagnie sur internet
pour se rendre effective­
ment compte de l’impact de
l’implantation d’Atoll à
Beaucouzé, au nord d’An­
gers, en avril dernier. Un es­
pace commercial dédié à la
maison et à la personne, qui
avait reçu 1,1 million de visi­
teurs en un seul… mois
après son ouverture ! Le but
étant bien sûr, a précisé Jac­
ques Hélias, de « faire venir
des enseignes qui n’existent
pas dans l’Aire urbaine, dont
40 % de nouvelles ensei­
gnes ».

JoséGONZALVEZ

K Jeudi matin à Bonal, le maire de Montbéliard a évoqué un projet
grandiose d’aménagement commercial.

Formation AuCFAI d’Exincourt

Tordre le couaux idées reçues

LES CFAI de Franche­Com­
té organisent une opération
portes ouvertes le mercredi
6 février de 13 h à 19 h dans
les sites de Belfort et d’Exin­
court. Face aux fermetures
d’entreprises et aux licen­
ciements dans l’industrie,
François Virot, le directeur
se veut rassurant : « De
nombreux salariés de l’in­
dustrie arrivent à l’âge de la
retraite. Les entreprises
vont devoir recruter, et ce
seront des employés quali­
fiés. Je ne suis pas du tout
désespéré ». Ce qui est dé­
sespérant, pour lui, c’est
qu’il n’y a pas, en face, de
jeunes qui s’orientent dans
les filières d’avenir, alors
que de multiples formations
avec des débouchés leur
sont proposées.

En atteignant un taux de
réussite aux examens qui
avoisine les 80 %, et ce de
CAP à ingénieur dans tous
les métiers industriels, le
CFAI Nord Franche­Comté
remplit sa mission au servi­
ce des entreprises et de la
société, à savoir : qualifier et
diplômer des jeunes. La for­

mation qui se fait en alter­
nance, est rémunérée et pré­
sente un taux d’insertion
intéressant.

Les portes ouvertes sont
organisées pour permettre
aux jeunes et à leurs familles
de voir sur place ce qu’est
l’apprentissage industriel :
par la visite des différents
ateliers où des apprentis tra­
vailleront, la rencontre avec
les formateurs, des informa­
tions sur le contrat d’ap­
prentissage, la présentation
des filières qui recrutent et
l’aide à l’orientation. « L’oc­
casion pour tous de tordre le
cou à l’idée, souvent répan­
due, qu’il n’y a plus d''avenir
dans l’industrie… »

Diplômes préparés
CAP, Bac Pro (en 1, 2, ou 3

ans), BTS, Ingénieur. Filiè­
res : chaudronnerie, con­
ception, conduite d’installa­
tions, électrotechnique,
informatique, logistique,
maintenance, outillage, usi­
nage. Formation en alter­
nance gratuite et rémuné­
rée. Prochaine opération :
samedi 9 mars pour tous les
CFA de la région.

K Le CFAI se procure les machines les plus sophistiquées.,

degarde
Dentiste de garde dimanche
de 9 h à 12 h : docteur Daniel
Widmer, 14 A rue de Verdun,
Fesches­le­Châtel, tél.
03.81.93.26.99.
Les médecins de garde :
appeler le 3966.
La nuit de 20 h à 8 h, du
samedi 12 h au lundi 8 h, les

jours fériés de 8 h jusqu’à 8 h
le lendemain.
Maison médicale de garde :
au centre hospitalier de
Montbéliard, rue du Docteur
Flamand, sur rendez­vous au
3966.
Pharmacie de garde :
Composer le 3237, ou
www.3237.fr
Centre hospitalier : tél.
03.81.98.80.00
Clinique de Montbéliard : tél.
03.81.32.52.52.

express

ZSP : réunion
de l’officier
de police référent
La prochaine réunion de
l’officier de police référent
de la ZSP (Zone de sécurité
prioritaire) de la Petite­
Hollande aura lieu jeudi
7 février de 9 h à 11 h à la

mairie annexe des
Hexagones.
Cette réunion se reproduira
chaque premier jeudi du
mois à la même heure. Tous
les habitants souhaitant
rencontrer un fonctionnaire
de police peuvent donc
prendre contac t avec lui à
cette occasion.

enville
Sos animaux
Il a été trouvé au parc du
Près­la­Rose, un chien
type petit labrador de
couleur sable. Le réclamer
au refuge fourrière au
03.81.91.88.21.

Spectacle chandeleur
L’espace Lamartine dans
le secteur de la
Chiffogne/Citadelle
organise un spectacle
chandeleur, ce jour à 15 h.
Au programme contes et
magie. Cette animation est

ouverte à tous, mais
uniquement sur
inscriptions. Entrée
gratuite. Contact :
03.81.94.90.05.

Sortie raquettes
Les Sports réunis du Pays
de Montbéliard organisent
une sortie raquettes à
neige, le dimanche
3 février, à Saint­
Hippolyte. Courtefontaine,
avec repas à l’auberge.
Départ : 8 h rue du Mont­
Bart à Montbéliard.
Inscriptions et
renseignements : Hélène
Day tél. 03.81.34.12.72. ou
Evelyne Soltret tél.
03.81.90.15.13.


